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PÜÊÎ Les marchandises qui suivent seront ver- 
duos, ou pJulât sacnliées, à

À soclaoer

NOS DOULEURS 
Et nos M U,A OIES.

ce vieux et sûr uesedb
t‘oar Vusage Interne et Ex;

MOITIE PRIX 1 an
Durant QUELQUES JOU. S eeulemeut

Ces articles sont :
J uns c-iui-corps pour 
Gilfclh en laine 
Ventes 
Pardessus
Pardessus |io r un rants 
Articles de goût en laine

Avec d’autres articles de

HOT-tHL
TENU PAR

JOSEPH DESLOGES,
No 21 RUE MllRR.tV, OTTAWA

(Ci-devant occupé oat Josrth Manthaf

do
;Le Pnry Davi*' Pain Killer doit trouver set 

pince dont toute* les Fnbr qu, s < i ■ • <too
turc*, de même que dang les l 'nv-e* » t 1 i g la 
Maison, toujours prft A (Ire ewi•/, ru t> ule- 
ment dans les Accidents Journo 1 : n, v<- ■ s aussi 
peur guérir les Blessures, les Co".-om ■ fi . ei 
également dans les cas de MaUuHrù i -. lot uins, 
la Diarrhée, la Dyssentene, le Chat.- •» d.-s En- 
• 1** Rhumes Soudains, les J-j issons, la
névralgie, etc. On peut se le jrrocunr partout. 

Prix, 30c, 3Bo et SOc la Bouteille.
DAVIS & LAWRENCE Co. Limited.

.Vrents en ^ros. Montréal.

do
do I

De spacieuses écuries soul attachées & 
1 établissement. M Desloges étant agent 
pour les marchands de bois, attire l’at
tention ^es hommes de cliantiers qui en- 
allant se pensionner chez lui, trouveront 
ft s engager immédiatement, 
v> 10 déc. ’84

MW,: et GdtNlTllRKS
iEN MAINS

Les dames sont invités à venir voir ces 
articles chez

, LUlUb i A. Woodcock,
OF THE ! FETESI FETES! FETES! i

MA6AS1M DE GROS.

A ta
Mat chaud de Modes,

R», RDI NPAKHN.Il ig

C’est un des parfums les plus pui 
et les plus durables. Une seule goutte 
suffit à parfumer un tbouchoir et môme un 
appartement entier. Il est renfermé dans 
des bouteilles à bouchons de verre d’un 

genre et vendu pa: tous les parfu- 
les pharmaciens.

Comp* gai? l'avis & Lawrence

CHAMPAGNE î VINS RKCHFHCHKo 
ClUAKKS I

Un assomment complet de liqueurs 
choisies et cigares, vient d’être reçu au 
McKay 450‘ rU° Kus'Px à l'entrepét W. O..

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sa.ite.-ne, Brisson 
Ayala, Chatrau-d’ay, I. H Murai. Char
treuse Kummel. Benédi tiae. Curaçao 
Moraskno Vertmonlh. Torin -, Eau-de-Vie, MS 
vin, en fuie et en caisse.

CIGARES de qualités varié, s, importés 
et Canadiens.

Ordres nromptemot exécutés, effets livrés
a domicile.

Pour les meilleures ferronneries 4 bon ma 
ohé, allez odes

IhDOlGAljfj & CUZAK,
Le pj'is ancien magasin de ce genre è 

Ottaw» établi en 1860, à l’enseigne de h
CROSSE TARRIERE,

Hue Sjssex, et coin de la rue Duke,

nouveau 
meurs et

(SEULS AGENTS)
MONTREAL

Piiuki de Noix Langues Com;a ts
CHAUDIERES. OTTAWA. 

Et à MATTAWA, P.Q.
De NeGAtt

Recouvertes Nü. 450, RUE SUSSEXw. O. VlcKAY,MCDOUGALL A CUZNER
31 Octobre 1883. lâPour la guér 

Bh« son certaine d 
toutes les aflet 

ygA tiens bilienseï 
■P* torpeur du fob 

- maux de tôt.
in di ges tion- 

%• étourdissemenu 
*■ et de toutes let 

nvais fonctionne

ëÆ Propriétaire.
Ottawa. 5 Déc. 1884WsiFfiiÈte lan

lill
1ail

m;cavX>
------- :o:-iri.ii ^

malaises causés par le 
ment de l’eetoma-..

Ces pilules son

&

t-Novn * en ohm de recevoir le 
oint* bel assortiment 

*i toiles pelutes et dorees 
pour feueires qui ait 

i» îals ete Importe en Canada

!ACTE de 1883it '.te t 1 recommandée; 
tant un do- us sûre et des plu. 
remèdes vH>n*re les maladies plut 
utionnées. Hiles ne contiennen1 

réparti- 
i nurgatil 
n’import* 

une de

enfauti

,pé

CONCERNANT LA
haut mr de6 Vents des Boissonspas de mercure ni aucune ae ses p 
Lions. Tout en étant un puissant 
pouvant être administré dans 
quel cas, elles ne contiennent a 
ces substances délétères qui pourri 
rendre préjudiciables à la santé des 
ou des personnes Agées. Les Pu.
Noix Lo'Gitib Composées, di MoGalb, soi ' 
préparées avec soin, avec un extrait ooi * 
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d’autres principes végétaux, de me 
nière 4 les placer au premier rang paru 
toutes les pilules stomachiques jusqu'4 pu. 
sent offertes au public.

JA€0B BltRATT.
rnoute application pour licence d’hotel, 
J_ de mag ts n et de buvette en vertu de 

1 ai'to d-.lessvs meiitioimé, devra être en
voyée à mon bure,.u, No 46 rue Sparks, 
avant le 1er jour de mars prochain. Les 
péutions pour toutes autres licences que 
cet acte pei met d’accorder, devront être 
'•nvoyéos au moins quatre jours avant. 
1 assemblée du bureau des commissaires.

Par ordre du bureau.
HEcTOit McUAE,

Inspecteur en Chef.
Ottaw », 2» Février. 1885.

MAGASIN PALUS DE MEUBLES.
:S8 RLE RIDEAU.

N B.—Voyez 1er échantillons de 
ces toiles dans ma vitrine.

|
il

LA PROS ECTIOA SAIS KfiAU
McGALK, Chimiste, 

Montréal
I

ISAIF DAZE 
Manufacturier

1SR1

AU CLERGE
OTTAW \ PLÂTING WORKS

-‘‘•OF’WÜWfc I
—(ET)—

Tonte espèce, d’ornemente d’égUee, tels que
mes,

CALICES,
PA TE SES.

CIBOIRES.
CRUCIFIX,

MarSiaf/SSUreS Chmin dï Fer Men du Pacifique A
coin DBS «DBS DIVISION UE L’EST.

D&lhou ïie at de l’Eglise L'ANCIENNE LIGNE~T0UJ0URS EN AVANT 

OTTAWA. --------

ti,Du?.7,frp^lrd-o^«om.^,T.p.T Ligne Courte
virons en généra, au'il a acheté et mis ENTRE
en opération toutes Tes machines du vaste
re.bs"pnè,M,,iIîi,yeiLt=ruar,'0.° " 0TTAWA ET MONTREAL

FABRICATION DES CHAUSSURES
H. I. Dazé désire attirer l’attention du 

public sur ce qui suit :
Le personnel de l'éta 

contredi lo pins complet de ce genre 
Ottawa et est composé d’ouvriers de pre
mière classe.

TOUTE COMMANDE
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé
diée avec soin sous le plue court délai.
Une SPECIALITE dans les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés 
atisfactioa garantie. Prix très modérés,

UNE VISITE EST SOLLICITÉE 
Les marchands de la a campagne fe

raient bien d’aller visiter cette MANUFAC
TURE avant d’acheter ailleurs.

IZAIE DAZE,
Propriétaire

i
r

OSTENSOIRS,
BURETTES,

ENCENSOIRS
CHANDELIERS,

<
t

Et autres ornements d’autels.
Calices et Ciboires dorés an 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre à Ottaw<«

J. F. G ARROW,
170, BUE tsPAHKS

Ottawa, 29 janvier 1883.

4 r rangement* d’hiver, com- 
menaient Lundi, sel Not.1881

blissement est sanIn. h IIUS-l
«-*

tabliaü dis hrs. B‘1
SS

ujr
tTo P-baisse Ottawa....

lf’»

Expositions Internationale et Colonial! 7 00Laisse MontrSaL 

Arrive à Ottawa.
A A■ vers en ISM—A Londres en 18S6. 1**26

1(
LE gouvernement a l’intention 

représe» ter le Canada 4 l’Exposition 
nationale à Anvers s’owrant dans le cours 
de mai 1885, et aussi 4 V Exposition pour les 
Colonies et pour l’Inde 4 Londres en 1886.

Le gouvernement fera les frais du trans
port des produits du Canada j’uequ’4 An
vers et d'Anve s à Londres, comme aussi 
les frais de r tour au Canada si les objets 
ne sont pas vendus.

Lee obiets destinés 4 An

de faire
O’ELEGANTS CHARS PALAIS 

sont nttachf* aux tiams de vitesse 
entre Ottawa et Montréal.

Connections à Montréal av*. A11 ,. J . lea train»
de chemins «le fer pour v>ebec, llalk 
fax, Saint-Jeaa. Boston, A toux ;^8 
points de la Nouvelle-Ar.gleterre.

16 mai 84 ivers devront être 
prêts pour expédition pas plus tard que la 
première semaine île mars prochain.

On croit que c- s expositions offriront des 
occasions favorables de f. ire connaître les 
ressources naturelles du Canada, ainsi que 

dans l'industrie et la fabrica-

U nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et 1 Ouest, ouverte le 11 août 1884 : 
1/Kxpress du jour quitte Ottawa à 12.15 um

" “ Arr. à Toromoà 10.00 om
“ 'tu aoir quille Ottawa a t',.05 ijm 
“ " Arr. à Toronto à 8.4oam
•• du jour quitte Toremo à 9.20 air
" , " Arr. 4 Ottawa à 0.07 rœ
" du soir quitte Toron to à 70.0 tm
“ “ Air. S Mitawa h 5.17 am

i.hars pelai, élégant., sur les tiams du 
du |imr. Chars dortoirs somptueux sur les 
ira lux -tu ouïr.

Conu. ctious 1 8m th's Fall nom 
Brockv.lle et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Ulioa 
and Black River et ses uood.reusee con
nections pour le sud et l’est.

Corn ecilons à Toronto

£nPr°gtè’

Des circulaires et der fotmules contenant 
de plus amples informations ser nt en
voyées 4 ceux qui en feront i - demande par 
lettre adruisée (franco) au ministère de 
l'Agricultur., Ottawa.

P»* ordre, Poudres ils Conditian d'Alexande:JOHN LOWE,
Secrétaire, Ministère de l’Agriculture 

Ministère de l'Agriculture,
Ottawa, 19 décembre. 1 *4.

(OULEh POUR les ROGNON»

î L U KG 1 Tes LE BRKi1
potm uns

C#iiev.
a Ottawa :—C. STRATTON, 

oins da rues üalhousie ei Saint-Patrick

Hotel ilu Canada
|

pour tous lut 
1 "Oints à 1 ouest, sud-ou-et et uoi d-ouest. 

Pour les billets, le prix du uassage, le 
>\Rgm dans le char^alon, la table d, 
depart dos trains pour le haut de l’Ottawa 
et toua les autres stations locales et autree 
informations concernant les pasaaeer» 
s'adresser au bureau des billeu. 

W« KDE ELGIN 
. . „ OBO. W. HIBBARD,

Assletant-AgenWléuéral des
archbh Baker,

w:c.viN*DRNF8ttrm,f,K,”v«**'1 
Vlca-Préîsideht. .

Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as
socié de M. B. B. Lauzon, Informe le public 
en général qu’il vient de r prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 56 et 60 rue 
Murray. Le public voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre
mière classe. M Renaud étant ontlnuel 
lement en rapport avec les marchands de 
bois et les oontrscteure de chemin de fer, 
les ho ai mes de chantiers trouveront tou
jours chez lui i s'engager au prix le plu® 
élevé.

A. BËNiUD, propriétaire.
No 56, 88 et 66 Rue Murray

16 déc

»

-
8 V IR.— Les médecines ci-dessus, cél« 
V b res dans tout le Canada pondent 

efficacité, ne se trouvent que chez M. C 
STRATTON. Jo meta donc le public n 
garde contre lee contrefaçons.

T. ALEXANDER
peut aussi obtenir <’article vi 
v laporte, r*53êaat 
‘ FILS, rue WaHlu#** 

RBRE, rue Queen, ouest.

N. B.—On 
niable che» 
OOODALL * 
et DAGLI8H à F ■ut

! an
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LIBRAIRIE FRANÇAISE 
D’OTTAWA

Vous trouverez toujours à cette 
librairie un beau choix de livres de 
prières, d’histoires, d’écoles, four
nitures de bureaux, articles reli
gieux et de fantaisie, etc.

Une visite est sollicitée.
P. C. GUILLAUME,

455 Rue Sussex.

PLÜ DI CALVITIE
CERTIFICATS SUR CERTIFICATS

La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par 1-s certifi
cats suivants :

Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 
MM. Lav oielte et Nelson,

Pharmacien;,
Montréal.

MONTRES et BIJOUTERIES
A 50 pour 100 de rabais.

Rappelez-vous que la prudence 
est la mère de la sûreté, et que 
voir c’est croire. Chaque article 
est garanti tel que représente, 
sinon la vente est nulle et i’argent 
vous sera remis. Réparations de 
montres faites avec soin, a de? 
prix modérés.

N'oubiiez pas l’adresse
Auriez vous la bonté de m'envoyer 6 ou 

12 boites de la Valiria ? J'en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux .ont repoussés très épais. Plu
sieurs ici ayant été témoi s que cette pom
made m'a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l’txpérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Valeria

H. Norez,
30, Ruu Rid. au, porte voisine du 

“ London Chop House"

EST-CE BIEN LE CAS?
Tous les marchands de la cam

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunu, com des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui défient toute compétition. 
Il n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

Votre tout dévoué,
G. A. Giroüard,

ex-députe de Kent.

Montréal. 29 janvier 1884.

Monsieur C D G nux, ph irmacien, 601 
rue Notre-Dame (ouett Montréal.

Monsieur,
Je perdais mes cheveux abondamment 

depuis six mois ; rien ne semblant pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais esseyé les 
unes après les autres tout’ s les p épura
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J'étais aussi chauve qu’on po.it le devenir 
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation j'essayai la 
Valeria ; la première boite a arrêté com
plètement la chute ; à la seconde, mes 
cheveux ont commencé à repousser et 
après en avo r usé trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’aupuruvant. C’est 
un plaisir pour moi de j*ouvoir vous don 
ner cette faible marque de reconnaissance, 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de se 
servir de la Valéria.

DIAMOND DYEF|

Partout on reclame à grands cris 
le Dyamoud Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

LE REPOS DES FATIGUES

Vous qui ôtes fa'igués, insou
ciants. sans espérances, qui souf
frez, reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez môme la moit, 
soyez sans inquiétude. Cette pré
paration presque miraculeuse con
nue aux États-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana 
da et est souveraine pour la guéri 
son de toutes les maladies des 
reins et de toutes les affections du 
oie. Essayez la sans délai.

Aubert Larosb, 
No 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.

Saint-Thomas d'Alfred,
Comté de Prescott.

Je, soussigné, certifie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
tôle chauve à l'âge de quarante-trois ans. 
Bile est très recommandable.

Arthur Cholkttk,
Cultivateur.

Ottawa, 15 mar^ 1884 
Je certifie que depuis deux ans mes che

veux tombaient beaucoup et aprè* que 
j'eusse fait usage de la pomma ■ e VALE
RIA. trois fois, n.es cheveux oat o ssé de 
tomber.

PETITE GAZETTE
S^-Essayez de vous procurer 

une boîledu nouveau poivre-céleri, 
chez N. A. Savard, rue Dalhousie.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian
des fraiches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Sirop des Enfants du Dr Godeire— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Prk 25c. 
ta bouteille. En vente chez C. U. 
Dacier «t H. F. MacCarty, Ottawa.

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
lion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalk Prix 25c. la 
boite. En vente chez C O Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

La Sprucme—La sprucine comme 
remède pnur la toux n’a pas d'égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune a m e espèce de composée 
de gomme d’épi nette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise eu bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce.

En vente chez U. F. MacCarty et 
C. O Dacier, Ottawa.

L. Balancer,
Photographe,

St-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883 
Je certifie que la Valéria m’a été très 

utile en arrêtant la chute d* mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax aeS“z longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valina. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans.

F. X. Bouore.

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.

Je, soussigné,feertifie par la présente ce 
qui suit :

L’an mil huit cent quatre-vingt-un, par 
suite d'occupations et l’éludes plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de
venir cha' ve ; en quelques semaines, je 
pt rdis tous mes cheveux du sommet de 
11 tôle Je fis alors part de mon malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
d'une pomm -de inventée par lui et appe
lée La Valeria.

En lisant la prescription, je le dis, je 
m’amusai un peu, car je l'avoue, je la 

peu curieuse encore plus dou- 
N’importe le désir du ravoir ma

trouvai un 
loureu.se.
chevelure me lit faire l’essai de La Va- 
lèria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surfacd chauve de ma tôle. Je redoublai 
d'efforts et aussi de confiance et de ponc
tualité, et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma cheve
lure d'autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de jrerdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes 1rs pommades, La Valéria.

L. P. Champagne.

ADMINISTRATION
Montréal, octobre 1883,

Je, soussigné, déclare avoir perdu com
plètement la chevelure il y a deux ans, j’ai 
essayé de tou* lus remèdes possibles mais 
sans succès. Kn voyant l'annonce de la 
Valéria dans U Mineixe, j’eus a curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite ch- z MM. Lavio- 
lette et Ne sou. pharmaciens,
Damre C’est M Lavio'rüe lui-mêm? qui 
mu l'a vendue, et il pourra attester que 
j’étais alorâ—il a environ six mois—com
plètement chauve. J i me suis servi d'une 
seule boîte et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les ch-veux étant plus 
fins. Tous ceux qui me connaissent ?oot 
comme moi émerveillés du résui at 

Je suis gardien de la barrièi e de la Côte 
Saint-Antoine, tt je serai heureux de don
ner la preuve de tous lee faits que je viens 
d’attester à tous ceux qui voudront se red

“ LH OANAOA,”
QUOTIDIEN,

Lr seul journal français à 0Uuwa[
Abonuemenl, S3.00 per ««née.

“;le courrier de hull,’ rue Notre-

HKBDUMADAlKti,
Renfermant tes matières de l'édition 

Quotidienne.
Abonnement, fl par année seulement

Les deux éditions payables 4 l’avance

Impressions de LUXE et de COMMERCE 
exécutées avec soin et promotitode, en 
plusieurs couleur* Argent, Or, Bronze, 
etc., d’an fini supérieur.

ÜTPRIX TRÈS BÉDUmnei

Les ordres envoyés par la Poste reçoivent 
une attention toute spéciale et sont exécu
tée avec soin.

S’adresser 4
Mr T Administrateur du

“ OAN

soigner. Je donne ce certificat de mdn 
propre mouvement, en justice et en recon
naissance pour l'au eur de cette mérveil- 
leure découveite.

Pisrrk Dams.

Bnvente chez tous les pharmaciens. 
Bp gros per M HARVEY 
O.. Montréal.& , boite 111

i ...
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BUREAU PES ECOLES SEPAREES
■ a

Une assemblée régulière du 
bureau des écoles séparées a eu 
lieu hier soir.

Etaient présents M. Esmonde 
(président), M. l’abbé Tauguay, MM. 
Campeau, Drapeau, Enright, L 
ny, Quin, Marsan, Tassé el Fin
lay.

It

un-

Après la lecture du procès ver
bal de la dernière séance M. Mar
san explique que l’absence de M. 
Lame est due à la maladie dont 
souffre ce monsieur depuis quinze 
jours.
, Lecture est donnée d’une lettie 
de M. R. C. W. McCuaig concer 
nant l’utilité des extincteurs dits 

Hand Grenade.”
Le rapport du comité des finan

ces recommandant le paiement de 
certains comptes est adopié,

M. Campeau annonce que M. 
O’Reilly surintendant anglais des 
écoles a retiré sa démission.

M. Tassé dépose un rapport in
diquant le nombre d’élèves qui ont 
fréquenté les écoles catholiques 
pendant le mois de février. Ce 
rapport est comme suit :
Ecole des Frères, Notre-Dame.. 

do do Sainte-Anne..
Ecole modèle des Sœurs.............
Ecole des Siurs Notre-Dame....

rue Murray....
Ste-Anue........

Ecole des Sœurs Saint-Joseph ..
Ecole des Sœurs Saint-Patrice..
Ecole des Sœurs 8t-Jean-Baptiste.... t >3
Ecol ! de Mlle Caseau.......
Ecole de Mlle Preuix........
Ecole de Mlle Gareau.......
Ecole de M. Gorman.......
E^ole fie Mlle Hewlett....
Ecole de M. McCann.........
bcoie de Mlle Ballantine.
Ecole de Mlle Matthews...
Ecole de M. Charbonneau
Ecole de He Carrière.......
Ecole de Mme Dion....... ..

Total....................................

I

4G3
211

82
....... 125

•240do
129do
76

102
I

50
56
39
70
41
41
37
60
37
80
30

2,088

Le président se plaint que les 
honoraires dûs pour l’émission de 
billets d’admission aux écoles ne 
sont pas payés régulièrement.

M. Marsan proteste contre l’ex
pulsion des élèves dont les billets 
d'admission n’ont pas été intégra
lement payés.

M Campeau attire l’attention du 
bureau sur la recommandation 
faite par le surintendant des classes 
françaises de ne pas changer si 
souvent de livres dans les écoles.

Il est proposé par M. Campeau, 
secondé par M. Enright que le 
Bureau a appris avec un profond 
regret la mort de Delle Agathe de 
Banville, en religion Sœur Saini- 
Cyprien, qui a été un temps insti
tutrice à Ottawa, et que copie de 
cette résolution soit communiquée 
à la famille de la défunte.

La motion est adoptée à l’unani
mité.

M. Marsan exprime l’espoir que 
dans les estimations pour l’année 
prochaine il sera pourvu à une 
école française dans le quartier 
Wellington.

Et le Bureau s’ajourne,

|
j
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Vibile Spéciale u Ottawa

SUCCÈS MERVEILLEUX

Les chirurgiens du Grand Insti
tut International pour la guérison 
des maladies de la gorge et des 
poumons, 173 rue Church Toron o, 
seront au GRAND UNION samedi, 
le 12 mars, le 13 et le 14 pour le 
traitement spécial de tous les mala 
dies des organes respiratoires, telles 
que catarrhe, stredité, bronchite, 
asthme, faiblesse des poumons et 
consomption.

Ce sont des médecins de grande 
expérience. Us rendent la santé à 
des milliers de pauvre s malades qui 
avaient été condamnés par le» mé 
decins de leurs familles. Us se 
servent du spiromètre pour éprou
ver la capacité de leurs poumons, 
de respirateurs pour permettre aux 
médicaments d’agir directement sur 
le siège de la maladie. Le nombre 
considérable de patients qu’ils ont 
sous leurs soins leur permetten’ de 
mettre leurs p; ix à la portée de tous

lie public peut être sûr que la 
plus grande sincérité préside aux 
réponses données dans les consul
tations.

Rendez-vous de bonue heure po ;r 
que les chirurgiens aient le temps 
de faire un examen minutieux.

Les consultations sont gratuites.

:

:

I

i

i

UN demands uu agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya
geurs de commerce pour vendre 
nos non villes machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air ,i gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hOtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse : 
" The Cauadiau Air Gae Machine
Manufacturing Co., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, P. Q."
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